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CANADA

Sir Patrick L. McDougall, lieutenant-
général de l'armée anglaise, prendra, en
mai prochain, le commandement des forces
militaires du Canada. En cas de guerre,

le général est auttorisé a incorporer 10,000
Canidiens dans l'armét'e anglaise. Cette
nouvelle a été reçue avec enthousiasme
dans toute la Puissance.

PlROVINî'CE DE QUEEC

Le ministère qui a succédé à celui le
l'hon. M. de Boucherville se compose
comme suit :

Hon. H.-G. Joly, premier ministre,
Commissaire de l'Agriculture et les Tra-
vaux Publics;

Hon. D. Ross, Procureur-Général;
Hon. P. Bachand, Secrétaire Provincial
Hon. H. Starnes, Orateur du Conseil;
Hon. F. Langelier, Commissaire des

'l'erres de la Couronne ;
lion. A. Chauveau, Solliciteur-Général.

Nous mentionnons ce changement ex-

traordinaire sans observations. Nous
craindrions, en le commentant, de man-
q uer à l'engagement solennel que nous

avons pris avec nous-même de ne pas em-

piéter sur le terrain politique tant que
nous aurions l'honneur (le contribuer à la

rédaction de ce journal.
La Chambre a été prorogée samedi après-

midi à trois heures.
Son Excellence le lieutenant-gouver-

neur a prononcé le discours suivant :

Honuorables hmessieurs(i u Conseil legislatif,
Jssieurs de l' Assimiblée législative,

Désireux le constatur d'une mîanière consti-
tutionnelle le sentilmlent de cette province tou-

chant l'état actuel les affaires publiques et les
changeients ministériels q(ui vietnnent d'avoir
lieu, j'ai résolu, en prorogeant ce Parlement, de
dissoudre la Chambre à une date très-prochaine.

J'entretiens l'espoir que les électeurs, dlans le
choix de leurs représelntants, feront preuve d'au.
tant de jugement que de patriotisme, afin d'assu-
rer la paix, la prospérité et le bonheur au
peuple de cette province.

ÉTATS-UN1IS

La nature a ainsi façonné le tempéra-
ment des Améèricaiins, que la position la

plus fâcheuse dans laquelle un gouverne-

muent puisse se trouver à leurs yeux, est
d'être obligé de payer ses dettes. La der-
nière manifestation de cette répugnance
caractéristique consiste dans l'adoption par

leur législature du bill de remonétisation,
dit bill Bland, du noti de son auteur.
Cette loi autorise la Monnaie des Etats-
Unis à frapper, à raison de deux àquatre
millions par semaine, des dollars d'argent
du poids de 412½ grains, au cours forcé,
excepté quand le paiement en or aura
été formellement stipulé par contrat.

Un dollar le 412 grains ne valant
qu'environ 90 cents, le bill de M. Bland
pourvoit à ce que le Trésor bénéficie de la
différence entre la valeur réelle et la valeur
vénale du dollar d'argent. La loi décrète
la rétroactivité ; de sorte que ceux qui ont

prêté de l'argent aux Etats-Unis, les por-
teurs le leurs bons, à quelques titres que

ce soit, ne recevront d'eux qu'environ 90
cents dans la piastre sur le montant de
leurs créances.

Quant aux prêteurs de l'avenir, il n'en
est pas question : la loi aura pour effet
l'en rendre l'espèce extrêmement rare.

Au fond, c'est une répudiation partielle
de leurs engagements par les Etats-Unis.
C'est une façon de se constituer volontaire-
ment en banqueroute.

Le Président a frappé le bill de son
veto ; mais il s'est rencontré dans le Sénat
et dlans la Chambîlre une majorité suffisante
des deux tiers pour annuler l'opposition
du chef de l'exéoutif.
. Sous la présidence de Grant, ç'a tou-

jours été un mystère de savoir dans quel
recoin des Etats-Unis la Justice s'était ré-
fugiée. Sous Hayes, le lieu est tout trou-
vé: c'est à la Maison-Blanche que la
déesse éplorée est allée chercher un asile.

On assure que la devise :E pluriums
utnm, gravée sur l'ancienne monnaie amé-
ricaine, sera changée pour les nouveaux
dlollars, dont la circulation rapportera ai

aisément des millions aux Etats-Unis, en
celle-ci : Ex unoplura.

Cette loi est de mauvais augure pour le
paiement tant désiré des cinq millions Ille
nous a alloués la Commission des Pêche-
ries. Nous pouvons nous attendre à une
nouvelle loi américaine conçue à peu près
en ces termes :

PREAM BULE:

Attendu que l'arbitrage institué par
l'Angleterre et les Etats-Unis, pour régler
leur différend au sujet des Pêcheries, a
condamné la République à payer cinq mil-
lions au Canada ;

Attendu que le gouvernement des Etats-
Unis ne pouvait être lié par le jugeluent
des Commissaires qu'en autant que ce ju-
gement serait tout en faveur des Améri-
calns.

Attendu que la sentence arbitrale, n'ay-
ant pas cette condition essentielle, est frap-
pée de nullité absolue ;

Attendu qu'il convient, cependant, de
ménager les susceptibilités de l'Angleterre

Clause lère :-Sur les cinq millions al-
loués au Canada, il ne lui en sera offert
que la moitié.

Clause 2ème :-Si cette offre équitable
est refusée, il ne lui sera payé rien du
tout.

Clause 3ème :-Il est statué que les
Américains sont le plus grand peuple du
monde.

ITALIE

Le couronnement de Léon XIII a eu
lieu au Vatican, dans la chapelle Sixtine,
le 3 du courant. La cérémonie a duré de
9½ heures du matin à 1½ heure de l'après-
midi. Elle a été privée. Le soir, la po-
pulace a brisé quelques fenêtres illuminées
en l'honneur de l'événement.

Le 7, le roi Humbert a présidé l'ouver-
ture du parlement italien. Il a parlé on
termes élogieux de Pie IX et manifesté
l'intention d'établir avec son successeur
des rapports amicaux, à la condition que
Léon XIII ne combatte pas la constitution
(le l'Italie.

FRANCE
Le duc d'Audiffret-Pasquier, président

du Sénat, et une demi-douzaine d'autres
sénateurs orléanistes, se sont détachés du
groupe appelé constitutionnel. Le télé-
graphe n'indique pas les motifs de cette

grave détermination, qui accroîtra consi-
dérablement la force du parti républicain.

AFFAIRES D'ORIENT
La paix est décidément signée entre la

Porte et la Russie. Les conditions en
seront connues à fond dans deux ou trois
ans. La signature du traité n'empêche pas
les Russes de fortifier leurs positions sur
les détroits, ni les Anglais d'augmenter le
nombre de leurs vaisseaux dans la baie de
Bésika, et de prendre des précautions
contre une surprise de la part des Mosco
vites.

Les Anglais, qui, il y a quelques mois,
auraient été reçus comme des sauveurs par
les malheureux Ottomans, dont ils ont pro-
longé la résistance et aggravé les désastres,
sont vus par eux avec de plus en plus île
défaveur. C'est que la Turquie s'est lassée
d'attendre, et, puisqu'on l'abandonnait,
s'est jetée tout à fait dans les bras de son
vainqueul.

Ce revirement est sensible dans la dé-
pêche suivante, envoyée le 3, par le sul-
tan, au czar :

A l'occasion de l'anniversaire de l'avénîement
de Votre Majesté, j'offre mes félicitationis avec
le désir de renouveler nos relations amicales.

L'empereur a répondu :
Je reniercie Votre Majesté de vos félicitations,

q e j'ai reçues en mênme temîps que la nouvelle
de la signature de la paix. Je perçois dans cette
coïncidence un présage de bonnes et dutrables
relations entre nous.

A.-B. LONGPRE.

Le jeune R.., gommeux de première classe,
et, partant, débiteur de tons ceux qui le conînais-
saient, vient de mourir dernièrement.

La famille lui fit élever un petit monumîenît,
et l'on y grava le sacramentel :

Regrets éterunels.
Mais les parents ayant laissé les créanîciers de

R . .. sans aucune nouvelle, ces messieurs trou-
vèrent drôle de se venger en faisant ajotuter :

De las part de ses créanciers.

Les parents intentent un pirocès.

LES ECHECS
Adresserle@ communications concernant les Échecs à

M. O. Trempe, No. 512, rue St. Bonaventure, Montréal

AUX CORRESPONDANTS

Solutions justes du problème No. 102: MM. C. A.
Boivin. Saint-Hyacinthe ; L. O. P., Sherbooke ; A. C.,
Saint-Jean : J. E. Giroux. M. Tonpin. S. Lafrenaie.
M. Lafrenière, Montréal ; N. P., Sorel ; Z. Delaunais,
H. M., Québec.

Solutions justes du problème No. 103: MM. Z. De-
tannais, H. M., Québec; A. C., Saint-JQan ; C. A. Boi-
vin, Saint-Hyacinthe; N. P., Sorel; M. Toupin, J. E.
Giroux, S. Lafrenaie, M. Lafrenière, Montréal ; L. O.
P., Sherbrooke.

M. le Dr Hamel, Malbaie.-Recevez nos remercie-
ments pour votre intéressant problème. Il paraîtra sous
le No. 109.

M. Georges Giuay, Québec.-Le problème de votre
ami, que vous avez bien voulu nous adresser, parait dans
ce numéro. Veuillez l'en remercier pour nous.

M. J. W. Shaw, MoNitréal.-Merci pour vos bons en-
vois. Nous les publierons sous peu.

Nous empruntons à la Stralolgir, I1 Paris, dlu mois de
janvier dernier. les deux paragraihes suivants:

" Au moment où ces lignes serout sous les yeux de no
lecteurs, le comité d'organisation du Tournoi Interna-
tional 1878 sera définit;veiment constitué. Samedi (19
janvier) aura lieu, chez M. le général marquis d'Andi-
gné, sénateur, la première réunion des membres de ce
comité, pour l'élection des président, vice-président, tré-
sorier et secrétaire, et pîur arrêter le programme de
cette grande lutte, programme que nous publierons le
mois prochain."

"Il se joue, en ce moment. à Vienne, un tournoi dont
les deux prix, 200 florins et 100 fliorins. sont offerts par le
président du club, M. le baron Albert le RoîtscIili.
Quatre des plus forts joueurs viennois : M NI. English,
Fleissig, Mituer et Schawarz, prennent part à cette lutte.
Chaque concurrent doit jouer quatre parties contre les
trois autres, et les deux gagnants du plus grand nombre
de parties seront les vainqueurs le cet intéressanit coi-
bat."

PROBLP1MESJUMEAUX Nos. 106 et 107.

Composé par M. J. M. M Ri'iIY, Québec.

PREMIÈRE POSITION.

Blncs.

en roi cops

S D R E

4 4 4 1.4

E

Blancs
Le hins oun, on éhe e aten2/ousIUXEM osTrN

Ajue n inBac a2mees uCaairdlaDae e n o Ni à ra8m as uFud
en trois coups

esOTI ONne DUnfntéhce niaLIM n. 12.cp

Blancs.

1 D pr. P
2 F 4o R, échec et mat.

(A)

2 T 6e R, échec et mat.
(B)

2 D pr. P, écheo et tuat.
eC c )

12 D %e C, échec et mat.

Noirs.

1 P pr. D(A)

I D pr. F (B)

1 C pr. F (C)

1 P, C ou D pr. T

PROBLÈME No. 108.

Blancs.

1 R ler F R
2 D 4eF R
3 C 7e F D

Noirs.

1 R lerCD
2 T ler F D
3 T 1er 1)
4 P 2e T 1) et2e C D

Lesblancs jouent, font échec et mat en 3 coups.

SOLUTION DU PROBLÈME No. 103.

Blancs.
1 D 6e F D
2 C pr. P, échec et mat.

(A)

2 D 7e F D, échec et mat.
(B)

2 C pr. P, échec et mat.
(C)

2 D 6e F R, éche- et niat.
(D)

2 D pr. F, échec et mat.

Noirs.
1 P pr. D (A)

1 F pr. P (B)

1 C jolie (C)

1 F 7e T 1) (D»

1 R 5e )

PORTRAITS
DE

La COMPAGNIE BURLAND-DESBARATS, pro-
priétaire de L'pinion Publique, offre en vente les por-
traits de Sa Sainteté PIE IX et du pape actuel, LÉON
XIII, sur papier très-fort et convenables pour être enca.drés, pour $10.00 le 100. Prix, au détail, 20 centins.

Adresser les otmandes au bureau de L'Opinion
Ilublique. Montréal.
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LE JEU DE DAMES

Les personnes qui auraient des problèmes à nous en-
voyer pour être publiés, devront les adresser à l'éditeur
du jeu de Dames, bureau de L'Opinion Publique,
Montréal.

PROBLÈME No. 11

Composé par M. FÉtIx BLACK, Muntréal
Nol1Hg.

NOIR/.

/1/,

eMem M/S S *
.4 x 0

'Wtn du Poblme Yo 11

BE 5 §§l S S

BLANCS
L es Blancs touent et gagnen t

vOluon du Problième No \14

Le, slancs jouent
de

35 28

Nir jouent

d P
51 (4

14 9 2 N
31 25 19 32
29 41 45 69
36 29 24 22
27 5 3s 27
5* 68 et gagnent

Xolutione istes I. J Problème N i 114

Montréal:-P. A. Sicard. O. Robillaril et A. St. Jean.
Village Saint-Henri:--J. 1. Lapointe.
Rainte-Cinégonde : Alex. Lacaille.
Holyoke. Mass. :-Johnî lGadbois.

M. Jolti Gadhois, Holy'oke.-Il doit v avoir erreur
dans votre problème, car la Damne blanhe qui se trouve
sur la case No 9 <malige de d(eux manières. Il doit
aussi y avoir un Pion sur lacase No. 64. veuillez l'exa-
miner de nouveau.

IL NE FAILLIT JAMAIS.
Il est inoui que le PHOSF)ZONE ait jaiais manqué

de gtuérir les maladies pour 1b squelles il est administré,
lorsqu'il a été soumis à une épreuve raisonnable. Les
plus grands sceptiques rendent hommage à ses proprié-
t6s curatives, mème lorsqu'il n'en est pris que quel-
ques doses, car son opération est rapide et certmine. Une.
deux ou une douzaine de doses peuvent très-.ben ne ps
guérir. mais si l'on persévère à en faire usage. un ri-,aul-
tat favorable est certain. Vendu par toits les plhllr-

maciens, et prépaté dans le laboratoire des proiprié-
taires, Nos. 41 et 43, rue Saint.Jean Baptiste, Miit-
réal.

Prix du Marché de Détail de Montréal.

Mointréal, 8 mars 1878.

FARINE $ c. $ C.
Farine de blé de la campagne, par 10( )lbe 2 50 à 2 70
Farine d'avoine.............. .. . 2 40 à 2 t0
Farine le blé-d'Inde. ....... .....- ..- 1 60 à 1 90
Sarrasin-................................12 25 à 2 50

GRAINS
Blé par minot.--.........-- --- ....- ... 0 00 à I 100
Pois do............. ........ )lP0 à Io 9!0
Orge do. ....--................. 0 50 à ( t601
Avoine par 40 lb-...................... 030 à ()35
Sarrasin par minot...................... 0 50 à 0 60
Mil do....................... 1 00 à 1 10
Lin di).......................12 40 à 2 50
Blé-d'Inde di). ....................... 0 75 à 0 80

iî.ÉtrUiES
Pommes ai, baril......................3 00 à 4 00
Patates ait sa ..................... . . à i) 45
Fèvespar minot...........................150 il 1 6)
Oignons par tresse..................... 0 00 à 0 04

ilAîITl1E
Beurre frais à la livre................... 025 à 0 :35
Beurre salé do.................... 0 15 à 0 10
Fromage à la livre.....................l 0 à 0 00

vi) LA.IlLLEui

Dindes (vieux) ait couple................ 1 50 à 2 00
Dindes (jeunes) di ........... i 0M à O )00
Oies au couple......................... 1 0H Ià 50
Canards au couple..................... 0 50 à 0 60
Poules do. ..................... 0 35 à 0 50
Poulets do. .................-. 0 50 à 0 60

(i;tB iE Rs
Canards (sauvages) par couple.......... 0 00 à 0 00

do noirs parcoupl.............. 0 00 à 0 010
Pleuviers par douzaine................. 0 00 à 0 0
Béc-asses au couple................... 0 00 à 0 00
Pigeons domestiques au couple...........0 15 à 0 20
Perdrix au couple.....................0 25 à O 35
Tourtes à la douzaine0...........0........() àa0 00

V IANDiES
Boeut à la livre .......................- 0 à
lard do................... 0 12 à(
Mouton au quarti-r..................... 5 à
Agneau do....--................-- 0 7 à
Lard frais par 100 livres..............5 1()il a
Boeuf par 100 livres ............ 4 i' il
Lièvres.................... . i à

DIvERS
Stere d'érable la livre................ 0 à
Sirop d'érable au galon.... .........- --. 0 75 à
Miel àIa livre.........................0ll2 à
F lit, frais à la douzaine.............--. 0 15 à
Ilaiddock à la livre.....................--- 00 à
Saindoux parlivre...............-----. 13 à
Peaux à la livre........................0 0)5 à

Foin, Ire qualité, par 100 bottes...... t) 00 à1
Foin, ne qualité.................... 6 )00 à
Paille, Ire qualiét.......-----.......... 5m à
Paille, Jme qualité.................... 3 50 à

o 12

(Y) 16
2 00
0 906 60n
5100
lu 18

0 10
0 80
0 14
0 18

0 19
o 00

11 90
8 00

5 50
4 SI


